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L’Académie de Nı̂mes est en deuil. Elle vient de perdre un de ses membres qui a beaucoup 
compté dans son histoire. Forte de 36 membres résidants et 24 non résidants ainsi que de 
nombreux membres correspondants, notre société savante, vieille de plus de trois siècles, 
créée sous Louis XIV, rassemble, comme au sein d’une grande famille, des hommes et des 
femmes venus d’horizons très divers mais qui ont le souci d’échanger en bonne harmonie 
sur des sujets in�iniment variés et sur les problèmes de nos sociétés contemporaines. Par 
sa grande culture et sa connaissance �ine des mondes arabes et musulmans, Pierre Mutin 
était une référence intellectuelle incontournable au sein de notre compagnie. Nous 
gardons tous en mémoire sa brillante communication fort documentée sur les réalités de 
l’Islam prononcée en mars 2017.  

Entré à l’Académie comme membre correspondant en 2012 puis reçu comme 
membre résidant le 1er avril 2016 sur le fauteuil laissé vacant au sein du groupe des 
indépendants par la démission de Robert Chamboredon, il fut accueilli par le président de 
l’époque, Monseigneur Bernard Fougères qui rappelait la naissance de Pierre à Alger et 
son apprentissage de l’arabe à la fois classique et dialectal suivant la volonté de son père, 
lui-même professeur de langue et de littérature arabe. Ses études d’ingénieur, couronnées 
par de brillants résultats, lui ont ouvert une carrière très riche dans le secteur de 
l’hydrologie et l’ont amené à faire de nombreux voyages et nouer des contacts fructueux 
dans des pays en voie de développement, comme on disait alors, particulièrement en 
Afrique noire et dans le monde arabe, en Lybie, Syrie, Algérie. 

Reconnu comme spécialiste du monde arabo-musulman, appelé à conseiller les 
pouvoirs politiques sur les questions liées à l’islam, il a œuvré au rapprochement des 
cultures. Très naturellement, dès qu’il fut membre correspondant de notre académie, il a 
participé activement aux côtés d’Hélène Deronne et de Catherine Marès au projet d’une 
Conférence des académies du Nord et du Sud de la Méditerranée occidentale, dans un 
groupe alors appelé « Arc Méditerranéen ». Ce projet, ambitieux et généreux, prônant une 
association des académies du pourtour méditerranéen pour construire un dialogue entre 
les rives de la Méditerranée et œuvrer au rapprochement des cultures a débouché sur un 
premier colloque qui s’est tenu à Nı̂mes en 2017, intitulé D’une Rive à l’autre de la 
Méditerranée occidentale : hier, aujourd’hui et demain. Pierre Mutin avait beaucoup 
contribué au succès de ce colloque et s’était particulièrement impliqué dans l’organisation 
de la première journée consacrée à l’histoire et la pensée de l’émir Ab El Kader.  

 



Un second colloque s’est tenu à Carthage en Tunisie les 10, 11 et 12 novembre 2022 
organisé par l’Académie tunisienne des sciences, des lettres et des arts auquel il a 
également participé.  La thématique suivante : Méditerranée occidentale : des liens 
millénaires à réinventer avait alors rassemblé les Académies de Marseille, de Nı̂mes, du Var 
et de Tunisie dans une ré�lexion riche et profonde.  

Meurtri par le drame de la décolonisation de l’Algérie, Pierre Mutin ré�léchissait 
beaucoup sur les moyens de « concilier les inconciliables », expression qui lui était chère 
pour parler par exemple des Kanaks et des Caldoches de Nouvelle-Calédonie. Il pensait, 
disait-il dans son discours de réception à l’Académie, et je le cite, « la France a la capacité 
et l’obligation de contribuer au renouveau de la pensée islamique dans le cadre d’un 
dialogue interreligieux fécond, qui loin de s’opposer à la laı̈cité républicaine, lui donne 
tout son sens ». Son engagement citoyen sans faille lui a valu d’être reçu comme Chevalier 
de la Légion d’honneur et Of�icier de l’Ordre National du Mérite. 

Notre famille académique est en deuil mais les confrères et consœurs qui nous ont 
quittés cette année, Catherine Marès et Pierre Mutin, resteront dans nos mémoires et dans 
nos cœurs pour la page si précieuse qu’ils ont écrite dans l’histoire de l’Académie de 
Nı̂mes. 

AÀ  Sabine, son épouse et à ses enfants, l’Académie tient à témoigner de son soutien, 
de son affection et de l’honneur qu’elle a eu de compter Pierre parmi ses membres. 
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